
COMMENT LE ROYAUME VA 

VENIR 

“Que ton règne vienne, que ta volonté soit faite, et tout cela, sur la 

terre comme au ciel” (Mt 6:10). 

 

L'idée d'un royaume à venir est un conflit de collocation dans plusieurs 

langues. Lorsque la signification fondamentale du royaume est 

royauté, un nom abstrait, il n'est pas naturel d'en parler comme venant. 

Vous ne pouvez pas avoir un royaume sans roi, il est donc plus 

significatif de parler de la venue du roi que de la venue de son 

royaume. Tant que Jésus est au ciel, on ne peut pas dire que le royaume 

sur terre soit venu ou soit inauguré. 

Dans la prière du Seigneur, toute la signification des mots ‘ton règne 

vienne’ est que le royaume n’est pas encore là. C’est une prière pour 

le retour de Jésus ; c’est lorsque le royaume messianique sera établi 

que la volonté de Dieu sera faite sur la terre comme au ciel. Nous ne 

pouvons pas prier pour que le règne universel de Dieu vienne. Dieu ne 

cesse jamais de régner. Cette prière n'a de sens que lorsque nous 

l'interprétons comme se référant au royaume venant de Dieu, le 

royaume qu'il établit dans le monde avec son Fils Jésus comme régent. 

Regardons d'autres Ecritures où le royaume est annoncé comme 

venant. 

La préfiguration du royaume 

Bien que l’expression ‘royaume de Dieu’ n’apparaisse pas dans 

l’Ancien Testament, le ‘trône du Seigneur’ se réfère à la maison de 

David. Le roi David a déclaré que parmi tous ses fils, Dieu avait choisi 

son fils Salomon pour s'asseoir sur le trône du royaume de l'Eternel 

pour régner sur Israël (1 Ch 28:5). Dans le même esprit, la reine de 

Saba a déclaré au roi Salomon que le Seigneur l'avait placé sur son 

trône pour être roi du Seigneur, son Dieu (2 Ch 9:8). Le trône 

appartenait à Dieu, mais en tant que trône terrestre, il était approprié 

qu'un homme soit le roi. C’est le trône que Dieu a établi ici sur terre 



pour que les rois d’Israël puissent régner comme ses régents sur son 

peuple. Dieu a parlé de Salomon à David, par l'intermédiaire du 

prophète Nathan, en lui disant qu'il construirait une maison à son nom 

et qu'il établirait le trône de son royaume pour toujours. Il serait un 

père pour lui et il serait pour lui en enfant (2 S 7:13-14). Bien que ces 

paroles aient été dites à Salomon, l'accomplissement ultime est en 

Jésus et dans le royaume de Dieu qu'il a proclamé. Comme Esaïe 

l'avait prophétisé: Un enfant est né pour nous, un fils nous a été donné, 

et le gouvernement sera sur son épaule (Es 9:6). Ceci est également 

reflété dans Psaume 2:7-8, où le psalmiste proclame le décret du 

Seigneur: Il m'a dit: ‘Tu es mon Fils; aujourd'hui je fais de toi mon 

enfant. Demande-moi, et je te donnerai les nations comme héritage, 

les extrémités de la terre comme possession’. 

Jésus et les apôtres ont enseigné que le point central du royaume de 

Dieu n'était pas la souveraineté de Dieu sur l'univers. Plutôt, c'était un 

royaume établi par Dieu contrairement aux royaumes créés par 

l'homme. Le prophète Daniel a parlé de quelqu'un comme un Fils de 

l'homme, à qui on a donné pouvoir, gloire et un royaume, de sorte que 

tous les peuples, toutes les nations et toutes les langues le servent. Son 

royaume est un royaume qui ne serait jamais détruit (Dn 2:44, 7:13-

14). 

Le royaume de Dieu a ses racines dans le royaume d'Israël et, dans ce 

royaume, le roi est toujours un Juif, un descendant de David. Dans le 

Nouveau Testament, l'accent n'est pas mis sur Dieu en tant que roi; il 

règne sur la terre à travers un homme, son Fils, qu'il a nommé. Jésus 

n'a pas dit à Pilate que son royaume n'appartenait pas à ce monde; il a 

dit que son royaume n'était pas de ce monde (Jn 18:36), il n'avait pas 

son origine ici. La préposition grecque ἐκ indique la source. Son 

royaume sera dans ce monde, mais son autorité pour le gouverner vient 

de l'extérieur. 

Le salut comprend tant de bénédictions, notamment le pardon des 

péchés, un nouveau cœur compliant, la vie éternelle, l'adoption en tant 

qu'enfant de Dieu, l'union avec le Messie et le fait d'être cohéritier avec 

le Messie. Tout cela aboutira à notre glorification: la résurrection du 

corps et l’héritage de la monarchie dans le royaume du Messie. 

Certaines de ces bénédictions nous appartiennent déjà, mais elles ne 

doivent pas être considérées comme une ‘eschatologie réalisée’. Nous 



avons des bénédictions et le statut que nous recevons en tant que 

croyants en Jésus en vertu de la nouvelle alliance, plutôt que des 

bénédictions appartenant au royaume futur du Messie. 

‘L’eschatologie réalisée’ devrait au moins signifier que la réalité a été 

vécue d’une certaine manière. Paul dit que nous avons déjà été 

glorifiés (Rm 8:30). Certains commentateurs pensent que le passé 

exprime la certitude absolue de l’événement à venir. D'autres le 

réfèrent à l'accomplissement éternel du décret dans l'entendement 

divin. Dans les deux cas, ce n’est que par la foi que nous croyons que 

les croyants sont actuellement glorifiés ou règnent. La glorification 

visible commencera avec notre résurrection. 

Le royaume s'approche 

Après la naissance de Jésus, les mages ont demandé où était celui qui 

était né roi des Juifs (Mt 2:2). Emmanuel n'était pas loin. Il était le 

Seigneur, le roi promis, le fils de David, le Messie, le Fils de Dieu, le 

Fils de l'homme mentionné dans Dn 7. Il est né pour être un jour roi 

des Juifs, mais pour les spectateurs il était simplement un petit garçon 

allongé dans un abreuvoir pour animaux, né de parents pauvres, Joseph 

et Marie. 

L’Exaltation de Jésus 

Après sa crucifixion, sa résurrection et son ascension, Jésus s'est assis 

à la droite de Dieu le Père sur son trône au ciel. C'est de la manière 

figurée dont cela s'exprime; c'est vraiment une métaphore. Cela 

signifie que Jésus a repris sa position de souverain sur l'univers avec 

le Père. On ne parle pas d'un couronnement. Jésus a toujours été roi 

sur le trône céleste. Il est toujours assis dans la gloire, la gloire que le 

Père lui a donnée avant la création du monde. Dans Jn 17:24, Jésus 

exprime le désir que ses disciples voient sa gloire et soient avec lui où 

il se trouve. En tant que Dieu le Fils, cela a été éternellement sa place 

légitime. Nous pouvons avoir une idée de cela en lisant la vision de 

Jean du trône céleste dans Ap 4-5. Mais ce n'est pas le royaume de 

Dieu. C’est le trône de la souveraineté de Dieu. Le règne de Jésus le 

Messie sur terre est dans le futur. 

Dans le Nouveau Testament, il nous est dit à plusieurs reprises que 

Jésus était exalté à cet endroit d'honneur, à la droite du Père. Quand 



Jésus montait au ciel, deux anges se placèrent à côté des disciples et 

leur dirent que ce même Jésus, qui avait été enlevé au ciel de leur 

milieu, reviendrait comme ils l'avaient vu monter au ciel (Ac 1:10-11). 

Dans Ps 110:1-2, le Seigneur dit à son régent, le Messie, de s'asseoir à 

sa droite jusqu'à ce qu'il maîtrise ses ennemis et étende son puissant 

sceptre depuis Sion. Le roi davidique régnera au milieu de ses 

ennemies, les forçant à soumettre. 

Ps 110:1 est cité à quatre reprises dans le Nouveau Testament (Mt 

22:44, Mc 12:36, Lc 20:42, He 1:13), et il y a encore onze autres 

références à Jésus assis à la droite de Dieu (Mc 16:19, Ac 2:33, 5:31, 

Rm 8:34, Ep 1:20, Col 3:1, He 1:3, 8:1, 10:12, 12:2, 1 P 3:22). Depuis 

le trône au ciel, il tient toutes choses ensemble (Col 1:17), mais on ne 

nous dit jamais qu'il règne sur la terre à partir de là. Le Père a dit au 

Fils de s'asseoir à sa main droite jusqu'à ce qu'il fasse de ses ennemis 

un marchepied pour ses pieds. Jésus attend depuis ce temps et il attend 

toujours (He 10:13). Il continuera d’attendre le Jour du Seigneur, 

lorsque l’Antéchrist sera vaincu et que le royaume du monde 

deviendra le royaume du Messie (Ap 11:15). C'est à ce moment que 

ses ennemis seront vaincus. C'est le grand jour du jugement, et une 

fois que le jugement commence, le salut prend fin. Le Seigneur est 

donc patient. Il désire que tout le monde soit sauvé (1 Tm 2:4), ne 

voulant aucun qui périsse (2 P 3:9). 

Jésus a parlé au Sanhédrin de son exaltation prochaine, en lui disant 

qu'il le verrait assis à la droite du puissant Dieu (Lc 22:69). Après sa 

résurrection et son ascension, les apôtres ont prêché hardiment Jésus à 

la foule, affirmant qu'il avait été élevé à la droite de Dieu, afin qu'Israël 

comprenne au-delà de tout doute que Dieu avait fait de Jésus, qu'ils 

avaient crucifié, à la fois Seigneur et Messie (Ac 2:33, 36). Ses juges 

terrestres l'avaient rejeté comme Seigneur et Messie. Sa messianité, 

annoncée lors de son baptême lorsque Dieu a dit: ‘Tu es mon fils’, est 

maintenant confirmée par sa résurrection. La résurrection déclara qu'il 

était le puissant Fils de Dieu, le Messie (Romains 1:4). L'apôtre Pierre 

a ajouté son témoignage devant le Sanhédrin, affirmant que Dieu avait 

exalté Jésus à sa droite, Prince et Sauveur, afin d'étendre le repentir et 

le pardon des péchés à Israël (Ac 5:31). 

Les apôtres avaient précédemment demandé à Jésus quand il allait 

restaurer le royaume en Israël (Ac 1:6). Jésus n'a pas nié qu'il allait le 



faire, mais il leur a ordonné d'aller être ses témoins à Jérusalem, en 

Judée-Samarie et jusqu'aux extrémités de la terre (Ac 1:8). 

L'accomplissement de cet ordre était une condition nécessaire avant la 

fin et l'inauguration du nouvel âge (Mt 24:14). Le Seigneur construit 

sa communauté ecclésiale; il appelle un peuple de toutes les nations et 

de toutes les cultures, un peuple qui lui sera uni et qui régnera avec lui 

pendant son règne messianique. 

Le Saint-Esprit joue un rôle majeur dans tout. Quoi que fasse un 

membre de la Trinité, les autres membres sont toujours impliqués. 

Mais nous ne lisons jamais dans les Ecritures au sujet de l'Esprit assis 

sur le trône avec le Père et le Fils. Il est plutôt devant le trône (Ap 1:4, 

5:4). Cependant, le Saint-Esprit a un rôle majeur à jouer dans la 

responsabilisation des apôtres et des autres serviteurs du Christ tout au 

long de l'âge de l'église, évangélistes, missionnaires ou enseignants, et 

dans la régénération de ceux qui répondent à l'évangile avec foi. De 

cette façon, des gens de toutes les tribus, de toutes les langues, de tous 

les peuples et de toutes les nations sont amenés dans le royaume et ils 

régneront sur la terre. Le Messie est présentement sur le trône céleste 

d'où il répand son Esprit dans nos cœurs. De cette façon, il éclaire et 

instruit son peuple, il le rend capable de servir, il le guide comme le 

Bon Pasteur. La Bible n'enseigne pas que le Messie gouverne l'église 

ou les chrétiens individuels. Je ne nie pas que Jésus ait toute autorité 

sur le ciel et la terre, ou qu'il soit à la tête de l'église, ou qu'il soit 

Seigneur et Dieu. Le Nouveau Testament ne met pas l’accent sur le 

fait que Jésus règne actuellement, mais sur son règne futur, lorsqu’il 

viendra comme roi. Dans son ministère actuel, il est plutôt notre 

consolateur, notre ami, notre frère, notre aide, notre médiateur et notre 

sauveur. En même temps, nous le reconnaissons comme notre roi, 

notre Seigneur et notre Dieu. 

Quand Paul a enseigné sur l’exaltation de Jésus, il a dit que Dieu l'a 

ressuscité des morts et l'a fait asseoir à sa droite dans le royaume 

céleste, où il est au-dessus de tout dirigeant, autorité, pouvoir, 

domination et de tout nom pouvant être nommé, non seulement à 

l'époque actuelle, mais aussi celui à venir (Ep 1:20-21). Il voyait le 

royaume du Messie comme un événement futur qui suivrait sa seconde 

venue et la résurrection de ceux qui lui appartiennent (1 Co 15:23-24, 

2 Tm 4:1). Il doit régner jusqu'à ce qu'il élimine les ennemis restants, 



y compris la mort. L’écrivain de Hébreux a également parlé de 

l’exaltation de Jésus dans He 1:3-5, 2:9, 10:12. 

L'intronisation de Jésus sur le mont Sion 

Quand Jésus est né, il est né roi, parce que c'était sa dignité et son 

destin, mais jusqu'à présent, il n'a pas reçu son royaume messianique 

terrestre. Le royaume du Messie vient de Dieu; ce n'est pas un royaume 

terrestre comme l'empire romain. À son retour, il régnera d’une mer 

jusqu’à l’autre, et du grand fleuve Euphrate jusqu’aux extrémités de la 

terre. C'est à ce moment-là que le Seigneur l'installera comme roi sur 

toute la terre et l'intronisera à Sion (Ps 2:6-8). Le Seigneur dans ce 

contexte est le Père, Jésus est le Fils. Le Père est dirigeant souverain 

sur l'univers. Le Fils, l’homme Jésus, est le représentant du Père sur la 

terre. On parlait souvent des rois et des régents vassaux comme ayant 

une relation père-fils. Un régent est une personne nommée pour 

administrer un pays parce que le monarque est mineur, incapable ou 

absent. Jésus est le régent du Père pendant le millénium, car depuis la 

création du monde, il a été donné à l’humanité de régner (Gn 1:28). 

Le Seigneur deviendra le Père de Jésus à cet égard lorsque Jésus 

commencera son règne (Ps 2:7). Le Ps 2 a toujours été considérée 

comme messianique et témoigne de l'intronisation de Jésus sur le mont 

Sion. L'apôtre Pierre a inclus Hérode et Pilate parmi les rois qui ont 

conspiré contre le Messie (Ac 4:25-28), mais l'accomplissement 

principal est à  l'avenir au Jour du Seigneur. 

Cette intronisation du Messie est ce que Daniel a vu dans sa vision 530 

ans avant la naissance du Messie. La domination a été donnée au Fils 

de l'homme avec la gloire et un royaume, afin que tous les peuples, 

toutes les nations et toutes les langues le servent. Sa domination serait 

une domination éternelle qui ne disparaîtrait jamais, sa royauté ne 

serait jamais détruite (Dn 7:14). Le contexte de Dn 7 se situe à l'époque 

où Daniel avait une vision de la quatrième bête et de la petite corne 

qui avait des yeux comme ceux d'un être humain et d'une bouche 

vantée de prétentions audacieuses (Dn 7:8). Il a une corrélation étroite 

avec Ap 13 où la bête (l'Antéchrist) et le faux prophète sont autorisés 

à faire la guerre contre le peuple saint de Dieu pendant 42 mois au 

cours de la Grande Tribulation, et à les conquérir avant d'être tués par 

le cavalier sur le cheval blanc (Ap 19:11-21). 



Jésus n'était pas ignorant de son identité, ni de son destin, mais il y 

avait une chose que lui, en tant que Messie humain, ne devait ni 

connaître ni partager; la date de sa venue (Mc 13:32), qui est 

également le moment de la restauration du royaume en Israël (Ac 1:7). 

Il a fait allusion à son avenir dans une parabole, affirmant qu'un prince 

se rendait dans un pays lointain pour être nommé roi puis pour revenir 

(Lc 19:11-12). Son temps dans ce pays lointain est maintenant de 

1990! Quand le prince reviendra, il récompensera ses serviteurs selon 

leur fidélité et, quant à ses ennemis qui ne voulaient pas qu’il soit leur 

roi, ils seront exécutés (Lc 19:27). Cette punition s’appliquera à tous 

ceux qui rejettent son règne, mais particulièrement aux armées qui 

s’opposent à lui lors de la bataille d’Harmaguédon le jour de son 

retour. Ils seront massacrés en sa présence. 

La établissement du royaume de Dieu est le thème central du dernier 

livre du Nouveau Testament, le livre de l'Apocalypse. C’est le 

dévoilement des événements qui se produiront à la fin de cet âge, en 

particulier les sept dernières années, également connues sous le nom 

de Grande Tribulation et le retour glorieux du Messie. Il viendra dans 

les nuages et tous les yeux le verront, en particulier ceux qui l'ont percé 

(les Juifs), et toutes les tribus du pays (les Juifs) se lamenteront à cause 

de lui (Za 14:10-12, Ap 1 :7). 

Deux passages de l'Apocalypse signalent l'arrivée du royaume. Dans 

Ap 11:15, après que le septième ange a sonné de la trompette, des voix 

fortes dans les cieux déclarent que le royaume du monde est devenu le 

royaume de notre Seigneur et de son Messie. Puis, dans Ap 19:11-16, 

Jean voit le ciel ouvert et un cheval blanc dont le cavalier est nommé 

Fidèle et Vrai. Il a sur sa tête de nombreuses couronnes royales et les 

armées du ciel le suivent sur des chevaux blancs. Une épée tranchante 

sort de sa bouche pour abattre les nations qu'il dirige avec une barre 

de fer. Sur son vêtement et sa cuisse, il porte un nom: Roi des rois et 

Seigneur des seigneurs. 

Satan règne actuellement sur le monde 

Bien qu’il ait reçu toute autorité au ciel et sur la terre, Jésus ne dirige 

pas actuellement ce monde en tant que régent de Dieu. Il n'est pas 

encore temps pour lui d'intervenir. Il y a un autre pouvoir en charge 

ici-bas, que Paul appelle Satan. Il est le chef du pouvoir de l'air, l'esprit 



qui est maintenant actif chez ceux qui sont désobéissants (Ep 2:2). Paul 

a averti les chrétiens que leur lutte n'était pas contre des opposants 

humains, mais contre des dirigeants, des autorités, des puissances 

cosmiques du domaine des ténèbres et des forces spirituelles 

diaboliques dans le domaine de l'air (Ep 6:12). L'apôtre Jean ajoute 

que le monde entier est sous le contrôle du malin (1 Jn 5:19). Son 

influence est répandue. 

Du trône céleste, Jésus a répandu le Saint-Esprit à la Pentecôte et, au 

ciel, il a intercédé auprès du Père pour les saints. Tous les pouvoirs 

dans le ciel lui sont soumis (1 P 3:22). Jésus est supérieur à tous, mais 

il attend le jour où ses ennemis deviendront un marchepied pour ses 

pieds (Hé 10:13). Dieu soumettra les ennemis à l'apogée de la Grande 

Tribulation lorsque Jésus reviendra. La défaite majeure sera à la 

bataille d'Harmaguédon, lorsque Dieu détruira l'Antéchrist et son 

empire diabolique. Ce n'est qu'après cette bataille que le Messie 

commencera son règne messianique et qu'il régnera jusqu'à ce qu'il 

mette tous les ennemis restants sous ses pieds (1 Co 15:25). 

Le premier et le second avènement de Jésus 

Avant la naissance de Jésus, le royaume avait été promis et prédit dans 

de nombreuses prophéties, par exemple Ps 2:6-8, où Dieu dit qu'il avait 

établi son roi sur Sion, sa montagne sainte, et qu'il lui donnerait les 

nations comme son héritage, les extrémités de la terre comme sa 

possession. Le Seigneur a assigné la domination du monde à son Fils. 

La plus ancienne proclamation de ce décret remonte à 2 S 7:13-14, 

écrite il y a plus de 3000 ans, mais ce royaume mondial n'a jamais été 

établi. Il y avait une préfiguration de cela dans le royaume d'Israël avec 

David et Salomon, mais ce royaume a été détruit et il reste maintenant 

pour une pousse (le Messie) de monter de la souche de Jessé (Es 11:1). 

Avec la naissance de Jésus, on nous dit que le Messie est arrivé. Les 

anges ont parlé de l'enfant Jésus à Zacharie, Joseph, Marie et les 

bergers, et ils ne leur ont pas laissé de doute que c'était la naissance du 

Messie. Siméon fervente et la prophétesse Anna ont également 

annoncé qu'il était le Messie, et il a été appelé roi des Juifs par les 

Mages (Mt 2:2). Même Jésus a répondu par l'affirmative à Pilate, qui 

lui avait demandé s'il était roi (Mt 27:11). Mais le royaume n'était pas 

établi à ce moment-là; le Messie attendu a été crucifié. 



Dans les visions que l'apôtre Jean a eues, Jésus a dit à trois reprises 

qu'il viendrait bientôt! (Ap 22:7, 12, 20). Ce ‘bientôt’ semble être une 

longue période, mais Jésus voulait évidemment que ses disciples de 

tout âge espèrent son retour avec espoir. Dieu est au-delà du temps, il 

vit dans l'éternité et toutes choses s'ouvrent devant lui. En ce qui 

concerne Jésus, sa seconde venue est la prochaine grande visite. 

Au moment qu’il était été en train d’être jugé par le Sanhédrin juif, le 

grand prêtre s'est levé et l'a fait prêter serment devant le Dieu vivant 

pour leur dire s'il était le Messie, le Fils de Dieu. Jésus répondit 

sèchement: ‘Tu l'as dit!’ Puis il ajouta qu'ils le verraient assis à la 

droite de Dieu et venir sur les nuées du ciel’ (Mt 26:62-64). Il s'agissait 

d'une référence claire à Dn 7:13-14 d'où Jésus prit le titre de Fils de 

l'homme. Mais cette prophétie est établie dans les derniers jours, au 

temps de l'Antéchrist, et ce n'est pas avant ce temps que Jésus 

reviendra. Jésus a dit à Caïphe que, à partir de ce moment-là, il serait 

assis à la droite de Dieu (Lc 22:69). C'est là que se trouve Jésus, depuis 

son ascension jusqu'au jour de son retour.  

En répondant à la question des disciples sur le signe de sa venue et de 

la fin du siècle, Jésus les renvoya à nouveau à Dn 7, disant que, 

immédiatement après la Grande Tribulation et l'obscurcissement du 

soleil et de la lune, et le tremblement des pouvoirs du ciel, son signe 

apparaîtrait dans le ciel et toutes les tribus du pays (Israël) seraient en 

deuil quand elles le verraient venir sur les nuées du ciel avec puissance 

et grande gloire (Mt 24:29-30). Luc dit qu'il y aura des signes dans le 

soleil, la lune et les étoiles et la détresse sur la terre parmi les nations 

qui sont troublées par le rugissement de la mer et de ses vagues. Les 

gens vont s'évanouir de peur et d'appréhension à cause de ce qui se 

passe dans le monde (Lc 21:25-27). Les perturbations cosmiques, 

quelle qu’en soit la cause, produiront des tsunamis. 

Les prophéties de l'Ancien Testament concernant le Jour du Seigneur 

décrivent de manière graphique la situation de ce temps-là (Jo 2:2,10, 

30-31). Il y aura une grande et puissante armée, du sang, du feu et de 

la fumée. Ce sera un jour d'obscurité et de tristesse, de nuages et de 

ténèbres. Le soleil, la lune et les étoiles sont effacés, sans rayon de 

lumière (Am 5:20). Le monde entier sera consumé (So 1:18). Alors 

soudain le Seigneur rugira de Sion, il donnera de la voix de Jérusalem 

(Jo 4:16). C'est peut-être l'éclat de la gloire de Dieu qui accompagnera 



Jésus. Ézéchiel a vu la gloire du Dieu d'Israël venir de l'est. Le son de 

sa venue ressemblait au bruit de nombreuses eaux, et la terre brillait 

de sa gloire (Ez 43:2). Le Messie reviendra avec les saints à Jérusalem 

avant d’aller vaincre ses ennemis à Harmaguédon. 

Tout le monde verra le retour de Jésus, et non sur les téléphones 

portables ou à la télévision, car les communications seront 

interrompues par la destruction de la Grande Tribulation; la guerre, le 

tremblement de terre et la colère de Dieu se répandant sur la terre. 

Le thème du livre de l'Apocalypse est annoncé dans le premier 

chapitre: 

‘Voici, il vient au milieu les nuées, et tout le monde le verra, 

même ceux qui l'ont percé, et toutes les familles de la terre se 

lamenteront à cause de lui. Oui, amen’ (Ap 1:7) 

L’expression ‘il vient avec les nuages’ provient de la prophétie 

messianique de Dn 7:13-14, même passage où Jésus prit le titre de 

‘Fils de l'homme’. Il viendra dans la gloire de son Père avec les saints 

anges (Mc 8,38) pour établir son royaume éternel et toutes les nations 

le serviront. Tous les yeux le verront, même ceux qui l’ont percé ou, 

mieux, c’est à dire ‘ceux qui l’ont percé’. Kai oitines apparaît de 

nouveau dans Ap 20:5, où il a clairement une force explicative: ‘l’âme 

de ceux qui ont été décapités pour leur témoignage, à savoir ceux qui 

n’ont pas adoré la bête’. Jean fait allusion à Zacharie 12:10, où 

l’Eternel dit que les Juifs tourneront leurs regards vers lui, celui qu’ils 

auront transpercé et le pleureront. Pourquoi Jean dirait-il ‘même ceux 

qui l'ont transpercé’ alors que c'est quelque chose prophétisé et 

attendue? Je pense qu'il est plus logique de traduire ‘c’est à dire, ceux 

qui l'ont percé’. Les Juifs de Jérusalem seront au centre du retour de 

Jésus, ils sont ceux qu'il vient sauver. Ce sont les Juifs qui l'ont 

transpercé (Jn 19:37) et ce sont eux qui le pleureront. 

L’expression ‘toutes les tribus de la terre se lamenteront’ se trouve 

dans Mt 24:30 et fait référence au deuil d’Israël à l’avènement du 

Messie. Le mot grecque peut être traduit comme ‘terre’ ou ‘pays’, mais 

‘pays’ est mieux, puisqu’il accomplit la prophétie de Za 12:10-12, 

dans laquelle le Seigneur répand sur la maison de David et les 

habitants de Jérusalem un esprit de grâce et de supplication, et ils 

regardent celui qu'ils ont percé, et le pays pleure, chaque clan par lui-



même. En revanche, les nations du monde maudissent Dieu (Ap 16:9, 

11, 21) plutôt que de pleurer de chagrin et de se repentir.  

Dans une vision, Jean a vu un nuage blanc et sur le nuage était assis 

un homme qui ressemblait au Fils de l'homme avec une couronne en 

or sur la tête et une faucille pointue à la main. Il a balancé sa faucille 

sur la terre et la terre a été récoltée (Ap 14:14-16). Cela est une 

métaphore de la résurrection et de l'enlèvement des justes. Puis un 

autre ange a balancé sa faucille et a recueilli les vendanges de la terre 

et les a jetées dans le grand pressoir de la colère de Dieu (Ap 14:17-

20). C’est une métaphore de la destruction sanglante des multitudes 

dans la vallée du jugement (Jo 4:12-14), qui sera exécutée lors de la 

venue de Jésus (Ap 19:15). Cette moisson des justes et des méchants 

doit être comparée aux paroles de Jean-Baptiste dans Mt 3:12, où Jésus 

est représenté avec sa fourchette de vannage dans sa main, ramassant 

son blé dans sa grange, mais brûlant la balle avec un feu inextinguible. 

Harmonisation d’Ap 19-20 avec d'autres Ecritures 

Dans Ap 20:2-7, le règne messianique est décrit avec beaucoup de 

répétition comme étant millénaire. 1000 ans se répète six fois! Il est 

très clairement indiqué que Satan est lié et jeté dans l'abysse pendant 

1000 ans, afin de ne pas tromper les nations, après quoi il est libéré, et 

il sort immédiatement pour tromper à nouveau les nations. Il est 

également clairement indiqué que les morts justes sont ressuscités 

pour régner avec Christ pendant les mêmes 1000 ans, puis le reste des 

morts revivra à la fin des 1 000 ans. Ceux qui retirent l’âge 

messianique de l’histoire future du monde doivent interpréter ce 

passage de façon non naturelle. 

1. Ils disent que Satan est déjà lié, maintenant, en dépit du fait qu'il est 

appelé le dieu de ce monde et que notre lutte actuelle est contre les 

forces spirituelles du mal dans les royaumes célestes. 

2. Ils disent que Satan sera libéré avant que Christ revienne, alors que 

notre passage dit clairement que le diable sera libéré et finalement 

attrapé après la fin des mille ans, et qu'il sera jeté en enfer (20:10) 

où la bête et le faux prophète ont été jetés au retour de Christ, avant 

le début du règne des 1000 ans (19:20). La bête et le faux prophète 

seront capturés lors de la bataille d'Harmaguédon à la venue du 

Christ. Leurs armées seront tuées par l'épée (19:21) et laissées à la 



consommation des oiseaux, tandis que la dernière armée que Satan 

rassemblera pour la bataille après le millénium sera détruite par le 

feu qui descend du ciel (20: 9). En admettant que ces deux batailles 

se déroulent dans les environs de Jérusalem et que toutes les deux  

impliquent des armées rassemblées des nations, il reste tout de 

même deux batailles séparées de 1000 ans avec des résultats 

différents. 

3. Ils disent que la première résurrection dont il est question ici n'est 

pas une résurrection corporelle des morts justes, mais plutôt leur 

régénération, malgré le fait que de nombreux versets dispersés dans 

le Nouveau Testament parlent de la résurrection des justes. Dans ce 

passage, la résurrection se produit après leur martyre de la part de 

la bête, et ceux qui y participent sont censés être bénis car la 

seconde mort n'a aucun pouvoir sur eux. Ils ont des corps de 

résurrection immortels et régneront avec Christ pendant 1000 ans. 

4. Ils disent qu'il n'y aura pas de royaume glorieux sur la terre avec le 

Messie assis sur le trône de David comme beaucoup de prophètes 

l'avaient prédit, pas de restauration de la création comme l'avait 

prédit Paul (Rom 8:21), ni de nation d'Israël restaurée (Rm 11:26-

29). Ils disent que Christ règne maintenant. Certes, il est assis à la 

droite du Père et dirige l'univers, mais il n'y a pas de verset qui dit 

que Christ dirige maintenant le monde ou que les saints dirigent 

actuellement le monde. 

Il n’y a pas de royaume à hériter pour les Saints, malgré le fait qu'on 

nous dit qu'ils régneront sur la terre (Ap 5:10). Jésus a dit aux apôtres 

qu'ils s'assoiraient sur des trônes et jugeraient les tribus d'Israël (Mt 

19:28), et il a dit aux églises (Ap 2:26-27) qu'il donnerait aux 

vainqueurs l'autorité sur les nations et qu'ils les gouverneraient avec 

une verge de fer. Il n’y a pas d’enseignement biblique selon lequel 

l’Église chrétienne est le royaume de Dieu, ni qu’il existe un royaume 

dans le ciel sur lequel l’Homme racheté dominera, ou qu’il y aura une 

autre création sur laquelle les élus régneront. Cet aspect de la 

glorification des saints est effectivement nié. 

Ce qui suit est une interprétation naturelle de l’enseignement donné 
dans Ap 19-20. 

 



1. La seconde venue (Ap 19:11-21)  

Une représentation symbolique sûrement, mais le Messie descendra 

du ciel et, avec justice, il jugera et fera la guerre. Les armées du ciel le 

suivront, comme des conquérants (montées sur les chevaux blancs), et 

ils sont justes (vêtues de fin lin, blanches et propres). Le verset 8 

stipule que le lin fin représente les actes justes des saints. Cette armée 

est composée des saints récemment ressuscités et enlevés qui entrent 

en marchant. Les rois de la terre mèneront une guerre contre l'Agneau, 

mais il les vaincra parce qu’il est le Seigneur des seigneurs et le Roi 

des rois, et ceux qui sont appelés, choisis et fidèles sont avec lui (Ap 

17:14). L'Antéchrist et son faux prophète sont capturés et envoyés 

directement en enfer, tandis que l'armée complète qui a osé se 

rassembler contre le Seigneur et son Oint est tuée dans la guerre et est 

laissée à l'alimentation des oiseaux. C'est la bataille d'Harmguédon. 

C'est le jour du jugement pour les nations du monde qui se rebellent 

contre Dieu dans leur incrédulité. 

2.  La résurrection des justes (Ap 20: 4-6) 

La première chose que le Messie fait à son retour est de rassembler 

dans l’air les saints ressuscités et transformés (1 Th 4:13-17). La 

résurrection et l’enlèvement des saints, qui précède la descente de 

Jésus sur la terre, n’est pas perçu par Jean. Dans cette vision, il en voit 

quelques-uns assis sur des trônes. Ils étaient revenus à la vie et avaient 

commencé à régner avec le Messie pendant une période de 1000 ans, 

servant en tant que prêtres de Dieu et du Messie. Il est explicitement 

indiqué que les autres morts ne sont pas revenus à la vie avant la fin 

de la période de 1000 ans. 

3. La liaison de Satan (Ap 20:1-3)  

Après la défaite des armées lors de la bataille d’harmaguédon, Satan 

sera lié et jeté dans l'abîme, autrement connu comme la fosse fond. 

Esaïe décrit le jugement de toute la terre, quand le Seigneur punira 

‘l’armée d’en haut’ au ciel et les dirigeants de la terre sur la terre. Ils 

seront rassemblés dans la fosse et enfermés dans une prison. Après 

plusieurs jours, ils seront punis Es 24 :21-23). Cf. 2 P 2:4, Jd 6. Cette 

armée d’en haut est l’ensemble des démons ou des esprits mauvais. 

Esaïe dit que la lune sera embarrassée et le soleil honteux, car le 



Seigneur régnera sur le mont Sion (Nouvelle Jérusalem); et en 

présence de ses anciens, il y aura la gloire. Cette prophétie est 

importante car elle nous informe que toutes les puissances maléfiques 

du ciel et de la terre seront emprisonnées. Les armées qui s'opposent 

au Seigneur à Harmaguédon seront vaincues, qu'elles soient 

spirituelles ou humaines, et ces mauvais esprits et les âmes des 

opposants humains seront ensemble jetés dans le gouffre sans fond, où 

ils seront punis après de nombreux jours. Pendant ce temps, le Messie 

régnera sur la terre depuis son trône glorieux sur le mont Sion en 

présence des ‘anciens’, qui peuvent être identifiés aux anciens d'Ap 

4:4, des représentants des saints, qui gouverneront avec le Messie 

depuis la Nouvelle Jérusalem. C'est la gloire qui émane de la Nouvelle 

Jérusalem, planant au-dessus du mont Sion, fait que la lune est 

confondue et le soleil confus. Ils sont éclairés par la gloire du Seigneur. 

4. Le millénium (Ap 21:1)  

Le millénium est vu par Jean et décrit dans un seul verset. Il a vu de 

nouveaux cieux et une nouvelle terre, car le premier ciel et la première 

terre avaient disparu et la mer avait disparu. Au dernier jugement (Ap 

20:11), la terre et le ciel ont fui devant la présence de Dieu et aucun 

endroit n’a été trouvé pour eux. Ce que Jean a vu dans ce verset n'est 

pas une nouvelle création qui suit la disparition de la première, c'est la 

terre renouvelée sur laquelle le Messie va régner avant le dernier 

jugement. Le plan original de Dieu pour sa création, selon lequel elle 

serait gouvernée par l’humanité en son nom (Gn 1.26), sera maintenant 

réalisé par son Messie et les rachetés. Dans la promesse initiale d'Esaïe 

de nouveaux cieux et d'une nouvelle terre (Es 65:17-65), le contexte 

montre clairement qu'il s'agit d'une promesse d'une terre renouvelée, 

pas une nouvelle. Il n'y a aucune promesse ou description d'une 

nouvelle planète dans la Bible! Pierre dit que les cieux seront incendiés 

et se désintégreront et que les éléments brûleront et fondront (2 P 

3:13). Cela pourrait bien être une guerre atomique, mais pas une 

destruction totale. Malgré la destruction graphique, Pierre attendait 

avec impatience de nouveaux cieux et une nouvelle terre dans laquelle 

la justice habite, selon la promesse de Dieu fait pas Esaïe. 

Dans la prophétie d’Esaïe, le Seigneur remodèle une nouvelle terre. 

Les choses anciennes ne sont pas rappelées. Il transforme Jérusalem 

en un délice et son peuple en une joie. On n'entend plus le son des 



pleurs et des cris, ni un enfant qui vit que quelques jours, ni un vieillard 

qui ne vit pas ses années. Les gens construisent des maisons et plantent 

des vignes (Es 65:17-21). Le mot ‘créer’ ici est mieux traduit par 

‘transformer’ (BAG). Ce n'est pas une prophétie sur une toute nouvelle 

création, mais sur une renaissance ou une régénération du monde, tel 

que Jésus l’a appelée (Mt 19 :28). Lorsqu’il prêchait à Jérusalem après 

la Pentecôte, Pierre a dit que Jésus doit rester au ciel jusqu’à ce que le 

temps vienne pour Dieu de restaurer toute chose, comme il l’a promis 

depuis longtemps à travers ses saints prophètes. Et Paul a dit que la 

création attend avidement la révélation des enfants de Dieu (à la 

résurrection), lorsque la création elle-même sera également libérée de 

toute corruption afin de partager la glorieuse liberté des enfants de 

Dieu (Rm 8 :19,21). 

Après la destruction presque totale du monde au cours de la Grande 

Tribulation, le Messie le restaurera, en instaurant la justice et la 

droiture et éliminant la malédiction. 

5. La Nouvelle Jérusalem (Ap 21:2 - 22:5)  

La vision brève de la terre transformée est suivie d'une vision détaillée 

de la Nouvelle Jérusalem. La Nouvelle Jérusalem est une métaphore. 

Elle est décrite comme une ville sainte, avec ses murs, ses portes, ses 

fondations, et ses rues d’une gloire d’un autre monde. Elle est décrite 

comme une communauté, les habitants de la ville sont l'épouse de 

Christ. C'est une description symbolique de son union avec le Messie 

et avec Dieu. Les saints sont dans leur état glorifié et éternel, qui 

commence à la résurrection des justes et cette ville sera leur foyer 

pendant le millénium et jusqu’à l’éternité. La Jérusalem terrestre est la 

capitale d’Israël et du royaume messianique, tandis que la Nouvelle 

Jérusalem que Jean a vue dans une vision descendante du ciel se situe 

dans une autre dimension spatio-temporelle, mais est étroitement 

identifiée à la Jérusalem terreste.  

Jésus ne descendra qu'une fois, mais sa descente du ciel vers Jérusalem 

est décrite différemment dans la prophétie de Paul (1 Th 4:16-17), dans 

la vision d’Ezéchiel (Ez 43 :1-5), et dans la prophétie de Zacharie (Za 

14:3-4). Le Messie viendra pour être glorifié dans ses saints (2 Th 

1:10). Il sera glorifié par son union avec son peuple racheté, saint et 

sans reproche, qui comptera des centaines de millions de personnes. 



Les saints seront glorifiés en union avec leur Seigneur et Sauveur, qui 

est maintenant leur Roi. Leur glorification est leur résurrection et leur 

union avec Christ, comme symbolisé par le souper de noces de 

l'Agneau, et leur statut de monarchie dans le royaume messsianique, 

où ils  régneront avec Christ pour toujours. 

Les nations sur la terre (survivants de la Grande Tribulation) auront 

leurs propres dirigeants. Le rôle des justes qui régneront sur la terre 

avec le Messie n'est pas précisé, mais dans une parabole, Jésus 

récompense les fidèles serviteurs en leur confiant la responsabilité de 

cinq ou dix villes (Lc 19:17). Paul a clairement dit que les saints 

jugeront le monde (1 Co 6:2). 

Dans sa vision, Jean a vu la ville sainte, la Nouvelle Jérusalem, 

descendre du ciel d’auprès de Dieu, préparée comme une épouse 

admirablement vêtue pour son mari (Ap 21:2, 9-10). Bien que la ville 

soit de nature symbolique, il s’agit d’un événement historique, qui est 

juste une autre manière de décrire le retour de Christ et ses élus. 

La description qui l’Eglise est donnée dans Ap 21:2-22:5 symbolise 

notre glorification, en particulier notre union avec Christ, comme le 

suggère le mot ‘épouse’. Dans Ap 19:7 et 21:9 nous sommes appelés 

l'épouse de l'Agneau. Mais dans Ap 21:3, l'accent est mis sur Dieu lui-

même. Il va vivre avec nous; nous serons son peuple et il sera notre 

Dieu. Le trône de Dieu ne sera plus au ciel; le trône de Dieu et de 

l'Agneau sera dans la ville, et la ville descendra du ciel. Ceci est notre 

état éternel; unis à Dieu. 

Comment un milliard de personnes pourraient-elles vivre dans un si 

grand cube? Comment les saints peuvent-ils servir Dieu et gouverner 

le monde s'ils sont tous concentrés dans cette ville? La réponse est que 

la Nouvelle Jérusalem est symbolique et les détails ne sont pas révélés. 

Ce que nous savons est que les saints régneront avec le Messie (Ap 

3:21), et ils régneront sur la terre pendant 1000 ans (Ap 5:10). Notre 

demeure sera intimement liée à la Jérusalem terrestre, à partir de 

laquelle le Messie régnera. La Jérusalem terreste en tant que capitale 

de son empire mondial sera un lieu glorieux et aura besoin des 

ressources du monde. Toutes les nations iront là-bas pour adorer Dieu 

et son Messie oint et y apporter leur gloire et richesse. 



La cérémonie de mariage, qui unit officiellement le Messie et son 

épouse, aura lieu au ciel. La ville sainte qui descend du ciel symbolise 

l'union de l'église avec un Christ présent personnellement dans la 

gloire et le gouvernement (Ap 19:7-9). La descente du Christ 

constituera l'inauguration du royaume messianique (Es 62:1-5, Za 

14:5c, 9) et l'Eglise se reposera, se régalera et régnera avec son 

Seigneur. 

La Nouvelle Jérusalem est mentionnée pour la première fois dans Ap 

3:12, où Jésus promet aux vainqueurs qu'ils seront des piliers dans le 

temple de son Dieu et qu'il écrira sur eux le nom de son Dieu et le nom 

de la ville de son Dieu, la Nouvelle Jérusalem qui descend du ciel 

d’auprès de son Dieu et son nouveau nom. L’accent est mis ici sur 

l’appartenance à Dieu et à Jésus et sur l’appartenance à la communauté 

et au royaume du Messie. 

Au chapitre 19, les anciens et les êtres vivants adorent Dieu et crient 

‘Alléluia’ parce que le Seigneur, leur Dieu, règne. Puis ils se 

réjouissent et louent Dieu, parce que le mariage de l'Agneau est venu 

et l'épouse chanceuse est la communauté ecclésiale que Jésus a promis 

de bâtir (Mt 16:18), des personnes choisies par Dieu parmi toutes les 

nations, tribus, peuples et langues. 

Paul a fait allusion à ce mariage dans Ep 5 où il disait que les maris 

devaient aimer leurs femmes tout comme le Messie a aimé l'Eglise et 

s’est donné pour elle (Ep 5:25). Il parle ensuite du mariage comme 

d’une union: un homme qui quitte ses parents et s’unit à sa femme, 

une illustration d’un profond mystère; l’union entre le Messie et 

l’Eglise (Ep 5:31-32). Dieu habitera avec son peuple qui sera uni à lui 

en esprit et en âme. Ils seront comme lui et prendront part à sa nature 

divine. 

Le royaume messianique sera féodale en nature. La population 

mondiale qui a survécu à la Grande Tribulation et leurs descendants 

constitueront les sujets du royaume. Ils ne sont pas rachetés, mais 

marcheront à la lumière de la ville sainte (Ap 21:24), et leurs dirigeants 

viendront à la clarté de son aube. La lumière a un sens figurer, mais il 

est probablement littéral ici. La gloire du Seigneur se lèvera sur 

Jérusalem et sa gloire lui apparaitra dessus (Es 60 :1-3). The 

Libérateur viendra à Sion au vue de toutes les nations, et toutes les 

extrémités de la terre verront le salut du Dieu d’Israël (Es 52:8-10).    



Les portes de Jérusalem ne seront jamais fermées à la fin de la journée, 

car il n’y aura pas de nuit. Cela fait allusion à la gloire de Sion 

prophétisée dans Es 60:3, 11, 19-20. Seuls les rachetés peuvent entrer 

dans la ville sainte, de sorte que les nations et les rois apportent leurs 

richesses à la Jérusalem terrestre qui est baignée de la lumière de la 

Nouvelle Jérusalem située au-dessus d'elle. La Sion du millénium est 

l’œuvre des mains de Dieu pour l’affichage de sa splendeur (Es 

60 :21). Les nations seront guéries de leurs animosités par la parole de 

Dieu qui sort de Sion. 

La terre d'Israël et sa capitale, Jérusalem, seront habitées par la nation 

d’Israël qui seront rachetés, mais non ressuscités. Le peuple d’Israël 

sera sujet dans le royaume, ayant perdu leur droit de diriger. 

L'enseignement rabbinique affirmait que la Jérusalem d'en haut était 

l'archétype céleste (Ga 4:25-26) et que, dans la période messianique, 

elle serait abandonnée à la terre. Hébreux enseigne également qu'il 

existe une Jérusalem céleste (He 12:22). Dans l'Apocalypse, la 

Nouvelle Jérusalem est la ville sainte qui descend du ciel d’auprès de 

Dieu (Ap 3:12, 21:2, 10). Cela correspond à la Jérusalem terrestre, 

mais c'est la demeure éternelle des ressuscités et des rachetés, et même 

de Dieu lui-même. Son existence semble être dans une dimension 

différente, mais sa lumière est visible au-dessus de la Jérusalem 

terrestre. 

6. Le destin de Satan (Ap 20:7-10) 

Une fois les 1000 ans écoulés, Satan est libéré de sa prison et il trompe 

à nouveau les nations pour qu’elles se rebellent contre Dieu et son 

peuple. Ils vont de partout sur la terre à Jérusalem mais sont détruits 

par le feu du ciel. Satan et ses forces perverses sont jetés en enfer pour 

être tourmentés à jamais. Cela signifie la fin des forces du mal qui ont 

affligé l’humanité à partir du moment où Adam et Eve ont désobéi à 

Dieu en Eden. Ce jugement final est différent d'Harmaguédon et 

intervient 1000 ans plus tard. Après Harmaguédon, l'Antéchrist et le 

faux prophète ont été jetés en enfer (Ap 19:20), puis à la fin du 

millénium, Satan est jeté en enfer où se trouvent la bête et le faux 

prophète (Ap 20:10). 

19:20 Antéchrist et son faux prophète jetés dans l'étang de feu 



20:2 Satan est parti pendant 1000 ans et jeté dans la fosse 

20:7 Après 1000 ans, Satan est libéré de la fosse 

20:10 Satan est jeté dans l'étang de feu où se trouve l'Antéchrist 

Cette dernière rébellion des nations s'appelle Gog et Magog, le même 

terme qu'Ézéchiel utilise pour prophétiser sur les armées combattant à 

Harmaguédon. Mais ces armées se battaient contre un Israël 

récemment rentré sur leur territoire et, après leur défaite, elles ont été 

consumées par les oiseaux. A ce moment-là, il y aura un grand 

tremblement de terre en Israël qui fera trembler tout le monde sur terre. 

Les montagnes seront renversées, les falaises vont s’écrouler, et tout 

mur tombera. Les forces de Gog se retourneront contre soient et Dieu 

déversera des torrents de pluies, des grêles et du souffre brulant sur lui 

et ses troupes et toutes les nombreuses nations avec lui. Israël sera 

converti après la défaite de Gog (Ez 39:7, 22). Gog et Magog sont des 

noms symboliques pour des armées du nord éloignées qui se rebellent 

contre Dieu. 

7. La résurrection des méchants (Ap 20:5)  

Contrairement aux justes qui sont ressuscités avant le millénium, le 

reste des morts ne meurt pas avant la fin des 1000 ans. Les versets 

suivants sont les seuls qui parlent de la résurrection des méchants aussi 

bien que de celle des justes. (Dn 12:2, Jn 5:28-29, Ac 24:15, Ap 20:5). 

Le mot grec ἀνάστασις signifie ‘lever’ ou ‘se lever’. Quand on parle 

de défunts chrétiens, cela signifie toujours une résurrection physique 

(Es 26:19, Rm 8:11, 1 Co 15:35, 42-44, 50-53). Daniel dit que les 

morts ‘se réveilleront’. Jean dit que tous sortiront de leurs tombes, 

certains à la vie (éternelle), d'autres au jugement et à la condamnation. 

Lorsque les méchants reviennent à la vie au dernier jugement, ils sont 

également ressuscités corporellement, parce que Jésus a averti les gens 

d'avoir peur de celui qui peut détruire l'âme et le corps en enfer (Mt 

10:28). Il a également dit qu'il est préférable d'entrer dans le royaume 

de Dieu avec une main, un pied ou un œil plutôt que d'être jeté en enfer 

avec deux mains, pieds ou yeux (Mc 9:43-47). Cependant, les corps 

des méchants ressuscités ne seront pas les mêmes que ceux des justes 

ressuscités. La résurrection corporelle est une récompense pour les 

justes, une partie de leur glorification. Les justes attendent avec 



impatience la rédemption de leurs corps, la libération de leurs corps 

des limitations terrestres (Lc 21:28, Rm 8:23). Cela peut inclure la 

limitation du temps et de l'espace, comme Jésus l'a expérimenté après 

sa résurrection. 

8. Le jugement dernier (Ap 20:11-15)  

Le juge n’est pas nommé, mais ‘celui qui est assis sur le trône’ est 

toujours Dieu dans l’Apocalypse. Cependant, Jésus a dit que le Père 

ne juge personne; il a confié tout jugement au Fils (Jn 5 :22). 

Le contexte est la fin de ce monde. Jean a dit que la terre et les cieux 

se sont enfuis de sa présence. Lorsque le jugement est terminé, la mort 

et Hadès et toute personne dont le nom n'a pas été trouvé dans le livre 

de vie sont jetés dans l'étang de feu (enfer). Le dernier jugement est 

principalement pour les méchants, mais inclura Israël et tous ceux qui 

sont sauvés après le retour du Messie. Ils seront ressuscités au dernier 

jugement et rejoindront le reste des élus dans la Nouvelle Jérusalem.  

L'Eglise a été ressuscitée à la première résurrection et il n'y a aucune 

preuve qu'ils seront jugés ici. Jésus a dit qu'ils étaient déjà passés de la 

mort à la vie, et Paul a déclaré avec audace qu'il n'y avait maintenant 

aucune condamnation pour ceux qui sont en union avec le Messie 

Jésus (Rm 8:1). Le siège du jugement de Christ est pour tous les 

croyants et peut être comparé à passer par un feu. La vraie valeur de 

toutes nos attitudes et actions sera rendue manifeste et les individus 

seront récompensés en conséquence. Il n'y a pas de punition pour les 

péchés; qui est recouvert par le sang de Christ. Les récompenses 

peuvent être retenues, et certaines subiront une perte; c’est une 

évaluation divine de la valeur de chaque personne. Les méchants sont 

jugés selon leurs ouvres, selon ce qu’ils ont fait. 

Le jugement des ‘moutons’ et des ‘chèvres’ dans Mt 25:31-33, où les 

justes et les méchants sont tous jugés en même temps est une parabole 

et, en tant que tel, tous les détails ne peuvent pas être pris à la lettre. 

Le contexte est prémillénial; Jésus est assis sur son trône glorieux à 

Sion et les justes sont invités à venir hériter le royaume. 

 

 

 


